
  

Depuis la dernière parution du SME-Info, les eaux ont coulé dans le grand fleuve. Le temps des hirondelles, des fleurs et 

des cigales a fait place aux riches coloris d’automne, puis au sommeil silencieux de la terre qui repose sous la neige. Le 

temps de la baignade, des BBQ et de la pêche a dû, encore une fois, céder sa place au temps de la chasse et des 

foulards de laine. Six mois sont passés et sur le grand métier à tisser de la vie, nous nous sommes activés chaque jour 

lançant ou glissant la navette entre les fils de chaîne afin d'y passer le fil de trame, créant au fil des jours un tissage 

original, la vie du Séminaire. Chaque jour, comme des tisserands, nous tissons la vie et embellissons le monde, suivant ce 

qui nous est donné à faire.  

Le présent SME-Info rendra compte de l’œuvre qu’ensemble nous avons réalisée, tels des tisserands, dessinant dans le 

temps et l’espace un tissage original. Il y aura les Éphémérides qui rendront compte des événements des six derniers 

mois, une chronique signée par notre archiviste, qui évoquera des jours plus lointains, tirant de la mémoire du temps des 

souvenirs enfouis dans les archives de la vie du Séminaire. En plus, un texte du directeur du Centre d’animation 

François-De Laval qui témoignera de l’activité à la Cathédrale au cours de cette année jubilaire soulignant 

le 350e anniversaire de fondation du Diocèse de Québec, sans oublier l’évocation du déménagement des Services 

diocésains au sixième étage du Séminaire.  

On dit que, malgré le fait que nous recherchons souvent l’extraordinaire, en moyenne, 98 % de l’existence d’une personne 

est faite d’une succession de gestes et d’événements ordinaires. Il nous faut également évoquer l’ordinaire de la vie et les 

jours au Séminaire sont faits de l’ordinaire : une rencontre, une salutation échangée, un plat cuisiné, une chemise 

repassée, une pause prise ensemble, un stationnement entretenu, un appel, mais c’est tout cet ordinaire qui embellit le 

monde.  

Le poète chantait : « Les amours, les travaux, même le chant des oiseaux, ton cœur, mes mots, font tourner le 

monde » (Gilles Vigneault). Quand je me demande ce qui fait tourner le Séminaire, la réponse me vient rapidement : ce 

sont vos gestes, vos paroles, vos efforts multiples, l’entraide, les sourires échangés, votre générosité.  

Que cette édition du SME-Info vous fasse découvrir l’œuvre des tisserands que vous êtes. Merci pour votre contribution à 

cette œuvre. Bonne lecture.  

             Gilles Routhier, 
             Supérieur général 
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Le Centre d’animation François-De Laval   

Le Centre d’animation François-De Laval, créé en 1993 par le Séminaire de Québec, vise à faire connaître et 

aimer la vie, l’œuvre et la spiritualité de François de Laval, son fondateur et premier évêque de la 

Nouvelle-France.  

L’on connaît surtout le Centre par son installation principale contiguë à la chapelle funéraire de saint 

François de Laval, à la Cathédrale Notre-Dame de Québec. Notre exposition permanente et nos expositions 

annuelles thématiques permettent de découvrir différents aspects de ce géant inscrit au catalogue des saints 

en 2014 et reconnu comme personnage d’intérêt historique en vertu de la Loi sur le patrimoine culturel du 

gouvernement du Québec en 2018. La salle qui peut prendre différentes configurations selon les besoins, elle 

accueille annuellement plus de 110 000 visiteurs en visite libre et près de 1 200 personnes associées à un 

groupe de pèlerins, scolaires ou paroissiaux. Il ne s’agit là que la partie émergée de l’iceberg, ses activités se 

déployant autour de quatre grands objectifs.  

La diffusion vise à soutenir et développer la dévotion envers François de Laval par la création et la distribution 

de dépliants, d’image-prières, de reliques, etc. Le Centre collabore à diverses activités religieuses concernant 

François de Laval et rend disponible un reliquaire aux communautés chrétiennes qui le demandent. Différents 

articles permettent de le faire rayonner dans les foyers et les institutions.  
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La promotion cherche à susciter et soutenir l’intérêt à l’égard de François de Laval dans l’espace public. Les 

expositions au Centre, les expositions itinérantes, la publication de volumes, d’un bulletin, le site Web, une 

présence dans les médias sociaux et la collaboration avec certains événements festifs sont des moyens pour y 

parvenir.  

L’animation et la formation permettent aux personnes participantes une intégration plus en profondeur des 

intuitions spirituelles de François de Laval. Elles sont conçues sur mesure et offertes à des groupes ouverts à la 

proposition chrétienne ou non, au Centre ou dans divers milieux. Pour qui veut, François de Laval, homme de foi 

et visionnaire, peut être un modèle de confiance et d’abandon, de droiture et de souplesse, de patience et 

d’action, de persévérance et de pugnacité, de douceur et de force, de charité et d’espérance.  

Enfin la pérennisation consiste à préserver la connaissance et faciliter la recherche sur François de Laval. Pour 

ce faire, le Centre a conçu le portail Web Anima ouvert au grand public. Il se veut un catalogue exhaustif et 

descriptif de tout le corpus documentaire, archivistique, bibliographique et iconographique connu concernant 

notre saint fondateur (https://sfdl.omeka.net/). La traduction de la correspondance latine ouvre de nouvelles 

perspectives aux jeunes chercheurs. D’ailleurs, le Centre est régulièrement sollicité pour des services conseils 

pour la validation de faits ou pour de la recherche dans le cadre d’une rédaction d’articles, de livres, de 

conférences, d’un projet de recherche, ou pour la création d’une œuvre d’art ou pour la production d’un 

documentaire ou d’un reportage. Malgré les apparences, tout n’a pas été écrit à son sujet. À cela s’ajoute une 

banque d’images de plus de 30 000 photographies de lieux, d’événements, d’archives et d’œuvres artistiques 

développées en partenariat avec Daniel Abel, artiste-peintre et photographe.  

               Jean Duval 
               Directeur 

Félicitations 
La direction du Séminaire est heureuse d’annoncer la nomination de madame Catherine Bouchard, 

ingénieure forestière, comme Régisseure des forêts du Séminaire de Québec. À 

l’emploi du Séminaire depuis deux ans et demi, Madame Bouchard s’est 

distinguée par son leadership, son travail en équipe et sa compétence. Au cours 

de ces années de transition, elle a acquis une bonne connaissance de la 

Seigneurie de Beaupré et des modes d’exploitation forestière en vigueur sur les 

terres du Séminaire. L’audit récent de la certification FSC témoigne d’une 

excellente appropriation des meilleures pratiques dans le 

domaine. Elle présentera en janvier prochain le nouveau 

plan d’aménagement forestier 2025-2035.  

Pour sa part, monsieur Jacques Laliberté, en service au Séminaire depuis de 

nombreuses années et qui a accompagné Madame Bouchard au cours de ces 

années de transition, demeure au service du Séminaire. Il occupera désormais 

la fonction de Chargé de projet-énergie du Séminaire. Sa connaissance du 

territoire et ses nombreux contacts avec le milieu fait de lui un collaborateur 

précieux au moment des nouveaux développements éoliens, le projet Des Neiges.  

https://sfdl.omeka.net/
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Curiosités des collections 

Lors de l’évaluation des documents qui iront rejoindre un Fonds d’archives, il y a certaines catégories de 

documents qui sont attendues, voire espérées, tels les documents de nature administrative ou reliés à la 

mission de l’institution qui les a produits. Certains, cependant, peuvent laisser l’archiviste perplexe. En 

ouvrant la porte à plus de questions qu’ils n’en répondent, on ne peut s’empêcher de se demander : 

comment sont-ils arrivés entre nos mains ? D’où proviennent-ils ? Pourquoi ont-ils été conservés ? Par 

ce texte, je vous présente deux documents qui nous ont surpris par leur unicité et leur originalité.  

Anleiheablösungsschuld des Deutschen Reichs (1925) 

Le terme « Anleiheablösungsschuld » est un mot composé allemand dont le sens se dévoile lorsqu’on le 

décompose. Anleihe qui signifie « emprunt », généralement dans un contexte financier. Schuld qui signifie 

« dette ». Mis ensemble, on traduit ce terme par dette liée au rachat d'obligations. Il s’agit donc d’un certificat 

de dette de rachat d’obligations datant de 1925 pour la 

somme de 500 reichsmarks. 

À la suite de la Première Guerre mondiale, l’Allemagne 

connaît une très importante crise économique précipitée 

par le paiement des réparations prévues au traité de 

Versailles et une hyperinflation sans précédent du mark. 

Dès 1924, les efforts de stabilisation sont dirigés vers la 

reconstruction économique et financière. Le plan Dawes 

est mis en place pour restructurer la dette publique et 

remédier aux problèmes de remboursement. Pour ce faire, 

le marché américain permet aux banques allemandes 

d’effectuer des emprunts importants sous la forme 

d’émission obligataire permettant ainsi à une source de 

capitaux d’être investie dans l’économie. Cette réforme, 

l’introduction du Rentenmark et du Reichsmark, leur ont 

permis de retrouver une certaine croissance économique, 

du moins jusqu’en 1928. 

Ce document, trouvé dans une boîte oubliée de la réserve 

du sous-sol, nous parvient par l’entremise d’un dossier de 

succession.  

Carte de la Nouvelle-France (1656) 

Placée depuis plusieurs années dans la réserve du sous-sol, cette carte nous dévoile un grand nombre 

d’informations sur les aspirations coloniales de l’Europe à l’époque de la Nouvelle-France. Elle fut gravée 

en 1656 par Nicolas Sanson d’Abbeville, géographe ordinaire du Roy, à Paris. 
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De prime abord, on remarque que le système hydrographique est bien défini. Les rivières et voies navigables 

dominent, notamment le Saint-Laurent, marqué comme la principale voie de communication. Les Grands Lacs, 

bien que partiellement cartographiés, apparaissent sous des formes approximatives. Un encadré dans la partie 

droite inférieure nous indique que d’Abbeville s’est appuyé sur diverses « Relations » pour réaliser la carte. Ces 

dernières sont des textes de missionnaires faisant état de leurs découvertes sur le nouveau continent. 

La carte reflète la présence des grandes puissances coloniales européennes qui convoitaient le territoire 

nord-américain à cette époque. On y voit une tentative de montrer les limites de la Nouvelle-France, de la 

Nouvelle-Angleterre, du Nouveau Pays-Bas (ou Nouvelle-Hollande, une colonie néerlandaise de 1609 à 1674) 

et de la Floride espagnole (1513-1763).  

Une inclusion intéressante est l’inscription « Nouveau Danemarq » sur la côte nord-ouest de la baie d’Hudson. 

Cette inscription fait référence aux expéditions des Danois vers la baie d’Hudson dans le but d’établir un 

passage vers les Indes orientales. L’inscription Mer Christiane fait référence au roi du Danemark et de Norvège, 

Christian IV.  

 

              Élisabeth Tardif, 
              Archiviste 
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Un nouveau départ  
pour l’équipe des Services diocésains de Québec 

 

Au début de l’automne, curieuse, je visitais le sixième étage du pavillon Jean-Olivier-Briand du Séminaire de Québec 

avec l’équipe de direction des Services diocésains de Québec. Tout en mesurant l’ampleur des actions en cours pour 

transformer les pièces en bureaux accueillants, je visualisais sans peine le potentiel de ces espaces.  

Cette visite automnale nous a donné du souffle, mes collègues et moi, pour poursuivre notre propre chantier. Il nous 

fallait encore choisir l’essentiel parmi le matériel amassé au fil de 46 ans d’action au 1073, René-Lévesque Ouest. 

Cet édifice accueillait à l’époque 120 bureaux !  

De nombreux artéfacts ont été dénichés dans le processus, 

certains rappelant de bons souvenirs ou d’anciennes 

méthodes de travail. D’autres objets étaient tout à fait 

insolites, comme cette sculpture en cire du Christ enchaîné 

au pilori, sous un dôme de plastique, décoré d’une boucle en 

ruban rouge ! Les paroisses, communautés religieuses et 

groupes de notre région ont pu bénéficier de l’inventaire 

excédentaire, les 20 et 21 novembre. Presque un « rite de 

passage », où nous avons pu honorer le souvenir des 

nombreuses personnes qui ont œuvré entre ces murs au fil 

des décennies. 

À partir du 15 novembre, nous avons emménagé aux « nouveaux Services diocésains », dans l’émerveillement de 

travailler dans des lieux historiques aussi magnifiques. La vue du sixième étage est extraordinaire. Chaque jour 

depuis, nous interagissons avec des résidents et des employés du Séminaire, en nourrissant la nouvelle relation qui 

s’installe entre nous tous et toutes.  

Nos équipes sont très reconnaissantes du travail qui a été fait en amont de notre arrivée et qui se poursuit afin de 

faciliter notre installation. Le Supérieur général du Séminaire, l’abbé 

Gilles Routhier, a convoqué les dizaines de membres du nouvel 

écosystème pour un temps d’accueil très apprécié, le 27 novembre 

dernier. 

Dans une lettre au vicaire général, l’abbé Routhier exprimait sa joie : 

« Pour l’un et l’autre, le Diocèse et le Séminaire, cette relocalisation 

signifie entrer dans une nouvelle étape de notre histoire commune. 

(…) La perspective de travailler encore plus étroitement ensemble, le 

Diocèse et le Séminaire, m’apparaît comme un fruit de l’Esprit ».  

Le cardinal Gérald Cyprien Lacroix se réjouit également : « En cette fin 

d’année des festivités du 350e anniversaire de la fondation du Diocèse 

de Québec, les services diocésains se relocalisent dans l’une des plus 

anciennes institutions de la communauté catholique à ses débuts en 

Nouvelle-France. Nous sommes heureux de poursuivre la route de 

notre mission pastorale, ajustée à nos moyens et à nos besoins. » 
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Éphémérides  

JUIN 2024 

Le 22 juin, nous avons accueilli monsieur Marvens Saint-Cyr, originaire d’Haïti. Il est du Diocèse de 

L’Anse-à-Veau et Miragoâne. Il entreprendra à l’automne son grand séminaire à Québec et poursuivra ses 

études théologiques à la Faculté, avant de retourner dans son diocèse. Après quelques semaines passées au 

Séminaire, il complète son été en paroisse avec notre confrère Luc Paquet.  

JUILLET 2024 

Le 1er juillet, quatre séminaristes, sous la direction de monsieur Martin Laflamme, entreprennent leur mois 

d’intégration après le stage au Domaine du Petit-Cap.  

Le 2 juillet, une entente de principe intervient entre le Séminaire de Québec et la corporation l’Archevêque 

catholique romain de Québec au sujet de la relocalisation au 6e étage du pavillon Jean-Olivier-Briand du 

Séminaire des Services diocésains du Diocèse de Québec. Il s’agit d’une décision importante qui ouvre un 

nouveau chapitre dans l’histoire du Diocèse et du Séminaire, deux institutions fondées par Mgr de Laval, le 

Séminaire conçu comme un instrument au service de l’Évangile et de l’Église.  

Les vacances sont en cours, mais les travaux sont partout au Séminaire et dans les rues avoisinantes. 

Le 10 juillet était jour de la coulée de la dalle de béton au garage souterrain, une quarantaine de bétonnières 

étaient sur place.  

Au cours de la semaine du 29 juillet, semaine de ressourcement des prêtres à Petit-Cap. La semaine est 

accompagnée par monsieur Jacques Gourde. 
  

AOÛT 2024 

Le 6 août, entrée en fonction de monsieur Jean Garneau, adjoint au Supérieur général.  

Le 9 août, dans le cadre des « Vendredis de Petit Cap », s’est tenue une journée intitulée « Comprendre 

spirituellement ce qui nous arrive : Vivre la Pâques de notre Église ». 

Le 10 août, nous avons accueilli le Père Paul Idowu Awowole prêtre fidei donum en service au Diocèse de 

Hearst-Moosonee qui séjournera au Séminaire pendant deux mois afin de vivre un temps d’immersion en 

français.  

Le 20 août, première rencontre des membres associés au Séminaire au Petit-Cap.  
 

Déjà la dernière semaine de la saison estivale à Petit-Cap. Le 23 août, dans le cadre des « Vendredis à 

Petit Cap », monsieur Sami Aoun était l’invité pour nous entretenir sur les conflits au Moyen-Orient.  

À compter du 27 août, les séminaristes tiennent leur session de rentrée au Château Bellevue et les étudiants de 

l’École d’architecture de l’Université Laval profitent de la Maison François-de-Laval pour une école d’été.  

Le Séminaire accueille un nouveau résident, monsieur Michel Domingue. Nous lui souhaitons la bienvenue.  

L’année scolaire débute et divers chantiers viennent restreindre le nombre d’espaces dans nos murs et la cour. 

Sur le stationnement de la Grande Cour les voitures sont serrées comme des sardines puisque les travaux au 

garage souterrain se poursuivent. Un casse-tête et une adaptation pour tous puisque, sans grande surprise, la fin 

des travaux au garage est repoussée.  
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SEPTEMBRE 2024 

Le 4 septembre, le Séminaire accueillait des pèlerins de la Beauce, des paroisses dont notre confrère 

Alain Pouliot est le modérateur. Le groupe de 150 personnes vient en pèlerinage à la Cathédrale. 80 d’entre eux 

ont pris le dîner au Séminaire, lunch qu’ils avaient apporté. 

Le 10 septembre, les prêtres et les séminaristes ont marqué la rentrée par un Eucharistie et un souper festif.  

Le vendredi 13 septembre alors que le Grand prix cycliste se déroulait dans notre quartier, les employés ont 

participé à une visite en forêt sur la Seigneurie de Beaupré. Une journée-reconnaissance fort appréciée de tous. 

Le 19 septembre, le cardinal Jean-Marc Aveline, envoyé spécial du pape François pour les célébrations 

du 350e anniversaire du Diocèse, a offert aux prêtres du Séminaire une conférence publique à partir de son livre 

« Dieu a tant aimé le monde. Petite théologie de la mission ». Dans le contexte de ces célébrations, les évêques 

du Canada ont partagé un repas à la salle des Promotions du Séminaire.  

Le pavillon Jean-Olivier-Briand (Résidence des prêtres) se modernise. On y installe la fibre optique !  

Le 26 septembre : Départ pour Rome du Supérieur général pour la poursuite de son travail comme théologien 

expert à l’Assemblée du Synode. Il sera de retour le 5 novembre. 

OCTOBRE 2024 

Du 2 au 4 octobre : le Séminaire accueille les animateurs et animatrices d’aumôneries carcérales qui ont tenu 

leur rencontre annuelle à Québec, à l’occasion du 350e anniversaire du Diocèse.  

Semaine du 14 octobre : Les travaux d’aménagements en vue d’accueillir les Services diocésains se 

poursuivent dont le réaménagement du poste d’accueil au 2e étage.  

Le 16 octobre, l'Association des médias catholiques et œcuméniques (AMéCO) a remis à notre confrère 

René Tessier le Prix Marie-Guyart pour son travail des 25 dernières années dans le domaine des 

communications dans l’Église catholique. Félicitations ! 

Le recteur du Grand Séminaire de Québec, notre confrère Onil Godbout, a connu des ennuis de santé et a dû 

avoir des pontages. Il récupère bien malgré une convalescence de quelques mois.  

Du 25 au 27 octobre, le Séminaire accueille la récollection de mi-session des séminaristes. 

Le 24 octobre, le ministre de la Culture et des Communications signait le décret de classement du Domaine de 

Petit-Cap, du Château Bellevue et de la Chapelle. Ce classement est désormais inscrit au Registre du patrimoine 

culturel et figurent au Répertoire du patrimoine culturel du Québec.  

NOVEMBRE 2024 

Le samedi 2 novembre, après avoir célébré la fête de la Toussaint, la communauté célébrait la commémoration 

des défunts à la chapelle du 6e étage. En après-midi, le même jour, à la crypte au sous-sol de la chapelle du 

Séminaire, nous avons prié l’Office des défunts.  

Le 8 novembre nous avons accueilli madame Mélanie Bourdeau Giroux. Elle sera « Agente administrative et à 

l’accueil au Séminaire ». Son poste de travail est situé dans le hall d’entrée. En plus de diverses tâches 

administratives, elle accueillera tous les visiteurs, aussi bien ceux du Séminaire que des Services diocésains et 

répondra aux appels téléphoniques pour les deux institutions.  
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D’autres effectifs ont également été engagés au Service des ateliers, complétant ainsi notre personnel. 

Cette même journée et les jours qui suivront marquent une opération d’envergure: le déménagement des 

Services diocésains ainsi que leur installation au Séminaire. C’est une date importante dans la vie du 

Séminaire. Elle ouvre une nouvelle page dans l’histoire des relations pluriséculaires entre le Diocèse de Québec 

et le Séminaire de Québec. L’un et l’autre ont été fondés par François de Laval et, dans son esprit, le 

Séminaire, tout en conservant l’autonomie souhaitée par son fondateur, devait être au service d’un diocèse 

encore à venir. Cette entente resitue encore plus clairement le Séminaire dans le Diocèse, le Séminaire qui ne 

peut penser son existence en semi-autarcie. Cet aménagement des Services diocésains au pavillon 

Jean-Olivier-Briand remet également la vie pastorale et la vie diocésaine dans la Maison.  

Tout l’été, nos diverses équipes ont été à pied d’œuvre pour accueillir ces locataires. Cette relocalisation est, 

sur le plan symbolique, un signe fort d’un changement d’époque. Pour le Diocèse, ce déménagement signifie 

une nouvelle manière de se penser comme services diocésains ou curie diocésaine; pour le Séminaire, cela 

signifie d’envisager une nouvelle manière de se situer dans l’Église de Québec et d’entrevoir sa vocation. C’est 

une figure de l’Église qui disparaît et une autre qui émerge et il n’est pas exagéré de croire que nous sommes 

en train d’écrire un nouveau chapitre de l’histoire de notre grand et beau Diocèse. La perspective de travailler 

encore plus étroitement ensemble, le Diocèse et le Séminaire, apparaissent comme un fruit de l’Esprit et cela ne 

pourra pas s’arrêter au seul partage d’espaces de travail et de locaux. Au moment où l’on reconfigure le réseau 

paroissial qui est appelé à une grande mutation, non seulement des territoires paroissiaux, mais également des 

formes de vie pastorale, il nous faut apprendre, Séminaire et Diocèse, à travailler en partenariat.  

L’inauguration du nouveau chalet au lac Larouche l’été dernier a plongé le camp Carrier dans l’ombre et mis en 

évidence sa désuétude… un projet de restauration de ce petit camp se mettra en route dès cet automne si la 

neige n’est pas trop hâtive, sinon le printemps prochain. Merci à notre confrère Jacques Roberge, maître 

d’œuvre des travaux.  

Le mardi 19 novembre, les nouveaux membres associés se rencontrent au Séminaire. Ils ont été présentés à 

la communauté des prêtres du Séminaire et ont partagé le repas du soir.  

Le 21 novembre, Journée annuelle de ressourcement à la Salle des prêtres du Séminaire. Le thème retenu, 

cette année, « La conversion synodale de l’Église de Québec ». Notre archevêque était notre invité. La 

rencontre fut suivie de l’eucharistie à 16 h, d’un apéritif et du souper aux huîtres. 

Le 27 novembre, de 15 h à 16 h, les prêtres du Séminaire et leurs employés ont accueilli par un « verre de 

l’amitié » les membres du personnel des Services diocésains.  

Le même jour, le Conseil des ministres adopte le Décret permettant d’aller de l’avant avec le projet éolien Des 

Neiges — Secteur sud sur la Seigneurie de Beaupré.  

Le 29 novembre, après une année passée au Séminaire de Québec, monsieur Martin Lortie, intégrait l’équipe 

pastorale des paroisses Saint-François-de-Laval et Sainte Marie-de-l’Incarnation. Nous lui souhaitons un fécond 

et fructueux ministère.   
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Les travaux au garage souterrain accusent des retards importants comme c’est souvent le cas lorsque des 

travaux concernent des bâtiments patrimoniaux. En plus de délais plus longs qu’anticipés pour l’obtention de 

matériaux et de certains équipements ainsi qu’un horaire surchargé de certains sous-traitants, affectant le 

calendrier de leur présence sur le site, on a découvert que les infrastructures du garage étaient malheureusement 

plus détériorées que prévu, sans compter que, lors des travaux d’aménagement de la rampe d’accès (du côté 

ouest de la Résidence), nous avons découvert que toute cette section du réseau pluvial était à refaire et que des 

pierres des fondations de la Résidence étaient désagrégées à plusieurs endroits. Tous ces éléments ont 

maintenant rendu impossible la finalisation complète de tous les travaux en 2024. Notre objectif est de permettre 

un retour à l’intérieur du garage pour la saison d’hiver, bien que plusieurs éléments ne seront pas complètement 

finalisés. Après ce répit hivernal, les travaux reprendront au printemps 2025. 

DÉCEMBRE 2024 

Le temps de l’Avent s’est amorcé avec de la célébration de premières Vêpres. Graduellement, le Séminaire 

s’habillera de ses parures, pour le temps des fêtes et les activités et célébrations nous conduiront à la célébration 

de la Nativité et aux festivités du temps de Noël.  

Pour se prémunir des grippes hivernales, ceux qui le souhaitaient ont reçu leur vaccin le 3 décembre. 

Les 2 et 3 décembre, un petit colloque se tient à la Résidence, lequel pour souligner le départ à la retraite de la 

Faculté du Supérieur général le 1er janvier 2025.   

Le 9 décembre, nous avons célébré la fête de l’Immaculée Conception de Marie, fête patronale du Diocèse de 

Québec. Nous avons été invités à participer à l’eucharistie, à 19 h 30, à la Cathédrale.  

Le 10 décembre, à 16 h, à la Chapelle du 6e étage, nous avons célébré les Vêpres solennelles au cours 

desquelles nous avons renouvelé le Vœu de l’Immaculée. C’est également à cette occasion que le Supérieur 

général a été reçu comme agrégé dans la communauté des prêtres du Séminaire de Québec.  

En matinée du 10 décembre, la Chapelle du Séminaire (connue autrefois sous le nom de Chapelle extérieure) a 

été inaugurée. Sa restauration représente le plus important projet de restauration d’un édifice religieux patrimonial 

au Québec. Échelonné sur trois ans, le coût des travaux a dépassé la somme de cinq millions de dollars (voir la 

présentation : https://mcq.org/a-propos/medias/communiques/la-chapelle-du-seminaire-de-quebec-se-refait-une-

beaute/). C’est une merveille. Rien n’a été négligé. Une équipe d’une vingtaine de jeunes restaurateurs et 

restauratrices très compétents s’y est consacrée. Tout a été fait avec raffinement, aucun détail n’étant laissé au 

hasard. 
 

Les 11 et 12 décembre, les prêtres et le personnel du Séminaire ont été invités à participer à la Guignolée afin 

d’aider les plus démunis.  

Le 18 décembre : tradition de la fondue chinoise et geste de partage destiné à la Fraternité Saint-Alphonse. 

Le 19 décembre, vœux de Noël réunissant prêtres et employés de la Maison, à la Salle des prêtres. On souligne 

alors les 25 ans de service de deux employés et la prise de retraite de monsieur Jean Gravel.   

Le 20 décembre, dîner de Noël des employés.    

 

https://can01.safelinks.protection.outlook.com/?url=https%3A%2F%2Fmcq.org%2Fa-propos%2Fmedias%2Fcommuniques%2Fla-chapelle-du-seminaire-de-quebec-se-refait-une-beaute%2F&data=05|02|mduplain%40seminairedequebec.ca|577f3e23865d4efb334008dd194d85ce|3d606cbc2fed43
https://can01.safelinks.protection.outlook.com/?url=https%3A%2F%2Fmcq.org%2Fa-propos%2Fmedias%2Fcommuniques%2Fla-chapelle-du-seminaire-de-quebec-se-refait-une-beaute%2F&data=05|02|mduplain%40seminairedequebec.ca|577f3e23865d4efb334008dd194d85ce|3d606cbc2fed43
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C’est extra ! 
C’est dans l’ordinaire que peut surgir l’extraordinaire. Une mangeoire, dans une 

grotte où se réfugiait la nuit, le bétail. Une mangeoire, quelques planches de bois, 

un peu de paille. Voilà le décor. Rien de somptueux, rien de tape à l’œil, pas de 

clinquant. Pourtant, c’est le lieu de la venue de Dieu.  

Si l’on ne prête pas attention à l’ordinaire de la vie qui, dit-on, représente 98 % de 

notre existence, non seulement on risque de passer à côté de la vie elle-même, 

mais manquer aussi la venue de Dieu dans notre histoire.  

Je vous souhaite une très heureuse célébration de la Nativité, mystère de Dieu 

venu dans notre chair.  

Une recette du meilleur cocktail que je connaisse : beaucoup de repos, du temps 

pour flâner et apprécier le temps qui passe et pour écouter la vie qui nous entoure, 

d’heureuses rencontres, du plein air et une immersion ressourçante dans la nature.  

Soyez heureux et heureuses!  

Gilles Routhier 
Supérieur  général 


